
Une semaine contrastée

Le Biarritz  Olympique a connu une semaine particulière,  à  la  veille  du match capital  contre 
Vannes. Les dirigeants biarrots ont annoncé leur départ au terme de la saison en cours. Si le club 
ne trouve pas de repreneur, il serait en liquidation judiciaire, à l’image de Bourgoin il y a une  
dizaine d’années. Dans ce contexte plus que difficile, les joueurs ont battu le leader Vannes de 
manière méritée ! En première mi-temps, les basques ont très bien joué contre le vent, en ne 
concédant qu’une pénalité au tableau d’affichage, alors que les hommes du Morbihan ont pilonné 
la ligne basque pendant de multiples temps de jeu. La seconde partie du match va être favorable  
aux biarrots, qui vont parfaitement profiter du vent avec la précision au pied de Billy Searle,  
auteur de plusieurs 50-22 et d’un trois sur quatre au niveau des tirs au but. Les rouges et blancs  
ont pris l’avantage après le carton jaune infligé au joueur formé au Biarritz Olympique, à cause 
d’un plaquage haut sur l’arrière basque. Les basques n’étaient pas à l’abri d’un essai transformé 
et à 13 minutes de la fin du match, les Bretons reprenaient les commandes de la rencontre grâce à 
un essai de leur pilier gauche formé au Racing 92. De quoi faire passer un vent de frayeur dans  
les tribunes biarrotes, mais l’ouvreur anglais du Biarritz Olympique va redonner les commandes à 
son  équipe  pour  une  victoire  12  à  10,  avec  plein  de  caractère,  mais  aussi  plein  de  choses  
perfectibles. Les basques ont perdu de nombreux ballons au sol par exemple. On peut enfin noter 
la performance correcte de Mohamed Haouas. Le pilier international était fantomatique depuis 
son arrivée, et là, il a été auteur de quelques charges plutôt intéressantes. Cette victoire permet de 
croire encore au maintien. Avant de recevoir Montauban, les biarrots sont revenus à une unité des 
verts et noirs, puisque les hommes du Tarn-et-Garonne ont perdu dans leur cuvette 26 à 27 sur la  
sirène. Le vainqueur de cet affrontement aura l’occasion de sortir de la zone rouge et peut-être  
même de gagner plusieurs places, puisque Angoulême et Valence Romans joueront également 
des concurrents au maintien. Les hommes de la Drôme ont battu Dax 30 à 7. Grace à ce succès,  
les  damiers  gardent  quatre  unités  d’avance sur  la  zone rouge.  Rouen,  qui  était  revenu à  six 
longueurs  des  biarrots,  a  lourdement  chuté  à  Grenoble.  Les  Normands  peuvent  sans  doute 
définitivement dire adieu au maintien. Angoulême reste sous la menace pour être en barrage si ils  
sont avant-derniers dans quelques semaines. Les charentais ont perdu 52 à 7 dans les Landes à  
Mont-de-Marsan.  Les  jaunes  et  noirs  ont  conforté  leur  place  de  qualifiable  avec  cinq  essais 
inscrits par la doublette fidjienne des jaunes et noirs. Les deux ailiers du Pacifique étaient chauds 
bouillants ce vendredi dans la préfecture des Landes. Aurillac intègre le top six après leur succès 
face  à  Nevers  16  à  12.  Les  cantaliens  avaient  16  longueurs  d’avance  à  la  mi-temps.  Les 
Bourguignons étaient Fanny et ce fut l’inverse sur le second acte, mais les rouges et bleus du 
Cantal avaient pris suffisamment d’avance pour pouvoir conserver la victoire. La lutte pour le 
dernier strapontin pour les phases finales sera serrée jusqu’au bout, puisqu’il y a trois équipes à 
égalité, plus Dax, à seulement deux unités des derniers qualifiés. Malgré son lourd revers dans la  
Drôme, Aix-en-Provence a largement battu Colomiers en Provence. Les hommes au maillot noir  
restent sur le podium de la division. Béziers est leader ex aequo après son succès 34 à 15. Les 
rouges et bleus auraient pu être seuls aux commandes de la pro D2, sans un essai encaissé après 
la  sirène  contre  Brive.  Les  hommes  de  l’Hérault  ont  largement  maîtrisé  la  rencontre  avec 
notamment un doublé de l’arrière biterrois. Les Héraultais peuvent décemment rêver d’un retour 
en Top 14, une première depuis 2005.
En Top 14, Toulouse a dominé Castres lors du fameux derby. Les toulousains ont réussi à se 
venger du match aller, où les tarnais avaient largement battu les toulousains. Les rouges et noirs  
se sont imposés 33 à 3. Les champions de France en titre on parfaitement réussi la période des  
doublons. Le Stade Français a eu du mal de se défaire de Pau. Les Béarnais menaient à la mi-



temps 8 à 9. Les parisiens ont pu s’appuyer sur leur capitaine Macalou, auteur d’un doublé. Les 
parisiens n’avaient qu’une seule unité d’avance en ayant inscrit deux essais, puisque le buteur 
parisien a connu trois échecs lors des quatre transformations. Les Béarnais se battaient pour le  
bonus défensif, mais le troisième ligne aile parisien a alourdi le score sur un contre pour un score 
final de 25 à 13, sévère pour les verts et blancs. A noter que l’arrière parisien Léo Barré va sans 
doute connaître sa première sélection en équipe de France à l’arrière, puisque Thomas Ramos 
évoluera à l’ouverture, pour remplacer Mathieu Jalibert,  blessé au genou. Montpellier a battu 
Oyonnax, 35 à 39, avec un triplé de son capitaine Samuel Nouchi, capitaine des champions du 
Monde des moins de 20 ans en juillet dernier. Montpellier a sans doute fait un bon pas vers le  
maintien. En revanche, Oyonnax risque fort de faire un aller-retour entre le top 14 et la pro D2. 
Toulon a battu assez largement Perpignan, même si le score ne reflète pas forcément le match. 
Les varois se sont imposés 44 à 22, mais sans le bonus offensif. Melvyn Jaminet a fait mal au 
club  qui  l’a  révélé  au  plus  haut  niveau,  en  l’occurrence  Perpignan.  Les  catalans  retrouvent 
l’avant-dernière place du classement, synonyme d’un barrage de maintien en fin de saison. Les 
rouges et jaunes y sont habitués, puisque les deux dernières années, ils ont disputé et gagné ce 
match, pour garder leur place dans l’élite française. Bordeaux a battu le Racing 92, 21 à 5, avec 
un doublé du jeune centre Nicolas Depoorter,  avec un deuxième essai  magnifique après une 
course de 90m. Peut-être qu’avec ses bonnes performances en club, il  pourrait  connaître une 
première sélection, voire une titularisation en profitant de l’absence de Jonathan Danty, qui sera 
suspendu. En revanche, côté francilien, rien ne va plus avec une cinquième défaite consécutive et 
plus largement 10 défaites sur les 13 derniers matchs, source du canal rugby Club. La Rochelle a 
étrillé Clermont, 42 à 3, avec six essais transformés, de quoi réviser les tables de multiplication 
pour les enfants qui étaient devant la chaîne cryptée à la veille de la rentrée. C’est suffisamment  
rare pour être souligné, mais la Rochelle n’a tenté aucune pénalité durant la partie et n’a donc  
marqué que des essais. Antoine hastoy a fait un gros match avant de retrouver Marcoussis, tout  
comme son coéquipier Georges Henri Colombes. Les deux hommes vont tenter d’obtenir une 
place dans les 23 pour le match contre le Pays de Galles. Côté auvergnat, Christophe Urios n’a  
pas hésité à dire au micro du diffuseur que ses joueurs avaient une mentalité de merde depuis 
quelques semaines.
Pour finir, coup de chapeau à l’équipe de France de rugby à sept, qui a décroché son premier titre  
depuis 19 années, sans doute bien aidés par Antoine Dupont, qui est déjà acclimaté à ce jeu, de  
quoi faire regretter à certains que son temps de préparation ait été aussi long, car si il avait été 
plus  court,  il  aurait  pu  éventuellement  disputer  le  début  du  tournoi  des  six  nations.  Pour 
l’anecdote, le premier et seul titre du sept de France avait eu lieu à Paris, le jour d’une finale de  
championnat de France où évoluait le Biarritz Olympique, pour le deuxième bouclier de l’ère 
moderne de son histoire. Les choses ont bien changé depuis 19 années et pas dans le bon sens  
malheureusement ! Je me suis souvenu que le seul titre du rugby à sept Français avait eu lieu ce 
jour-là grâce à une photo.
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